
Des débuts encourageants

L’équipe de France a largement dominé une équipe d’Écosse encore en rodage et privée de sa 
charnière titulaire qui évolue dans notre championnat. Bien sûr ceci n’est qu’une première étape 
vers l’Argentine, mais tout de même, il y a pas mal de points positifs comme la première sortie 
réussie de Raka qui au-delà d’avoir marqué le premier essai de sa carrière en bleu après deux 
minutes de jeu sur un retour intérieur n’est pas resté coincé sur son aile. Autre signe encourageant
selon moi, la performance de la troisième ligne tricolore composée de Charles Olivon, Grégory 
Aldritt, ce dernier pour moi supplante petit à petit Louis Picamoles dans le rôle de numéro huit 
perforateur, mais il ne faut pas oublier la très bonne performance de François Cros auteur de 
quelques percées ballon en main comme lors de l’essai inscrit par Maxime Médard en début de 
deuxième acte. D’ailleurs sur cette action, j’ai grandement apprécié que l’équipe ne panique pas 
après avoir perdu de la vitesse contrairement aux derniers matchs dans le Tournoi des Six Nations
où dès que l’équipe perdait de la vitesse il n’y avait plus de solution. Peut-être est-ce la patte de 
Fabien Galthié et de l’ancien entraîneur des ¾ du Racing 92 Laurent Labit, même si tout cela 
reste à confirmer samedi prochain en début d’après-midi à Édimbourg. Enfin dernier point très 
positif, les sorties de camp au pied d’Antoine Dupont et Baptiste Serin, leur longueur de jeu au 
pied sur les renvois adverses a été très intéressante pour se sortir de la pression adverse. Du côté 
des choses à améliorer, il y a la conquête en touche avec deux ballons perdus et puis quelques 
munitions récupérées de manières compliquées. Il y a aussi cette série de mêlées fermées en fin 
de première mi-temps qui n’a pas été concrétisée par un essai malgré une domination franche. A 
relever également un trop grand nombre de passes risquées, notamment en deuxième mi-temps, 
mais lors d'un premier match de préparation, il vaut mieux assurer la continuité du jeu plutôt que 
de tenter le diable. Je reviens sur un autre point positif, le fait de n'avoir encaissé aucun essai dans
un match international car cela n’était pas arrivé depuis un petit moment et de n'avoir pas relâché 
sa pression malgré l’ampleur du score 32 à 3. Bien au contraire et ce signe ne me paraît pas si 
futile que cela, car comme on le dit parfois pour les élèves en évaluation en ces temps de rentrée, 
bon travail, à confirmer. 

Dans les autres matchs du week-end, victoire du Pays de Galles et revanche face à l’Angleterre 
après un premier round absolument magnifique la semaine passée à Londres. Cette fois nous 
avons eu droit à un match assez insipide et quelque peu soporifique mis à part la magnifique 
passe au pied de Dan Bigard pour son ailier George North juste avant la mi-temps. La tête des 
deux entraîneurs à la fin du match témoigne de leur déception sur cette sortie, mais malgré tout, 
coup de chapeau aux Gallois qui avec cette victoire prennent pour la première fois les 
commandes du classement mondial dans leur histoire. C’est la première fois depuis novembre 
2009 que la Nouvelle-Zélande quitte le trône de leader mondial et le paradoxe c'est que cela se 
produit le week-end où les Néo-Zélandais ont réagi après trois sorties médiocres en infligeant un 
fanny à l’Australie sur le score de 36 à 0. Les hommes au maillot frappé de la fougère n'ont 
malgré tout pas réglé tous leurs maux, notamment en première mi-temps avec de nombreux 
plaquages ratés et une indiscipline toujours aussi importante, illustrée par le carton jaune de Dane
Coles. Malgré carton jaune, ils n'ont pas encaissé la moindre unité durant les 10 minutes 
d’infériorité, et en plus ils ont retrouvé leur force de punir chaque erreur adverse. 



Pauvre Pumas qui ont bien failli surprendre l’équipe bis des Springboks qui vient de remporter le 
Four Nations la semaine passée. Les Box ont eu du mal à mettre leur jeu en place avec une 
équipe il est vrai remanié par rapport à la semaine passée et sans deux exploits personnels de leur 
ailier, ils auraient pu s’incliner dans ce match. Sans oublier selon moi, l’excès de zèle de l’arbitre 
sur une magnifique action de l’ouvreur du Castres Olympique sur un coup de pied par-dessus 
pour lui-même, les Argentins ont inscrit un essai magnifique qui aurait dû leur donner quatre 
unités d’avance à trois minutes de la fin du match mais l'arbitrage vidéo en a décidé autrement à 
cause d'une micro obstruction d’un pilier à l’origine de l’action. 

Pour finir un tout petit mot sur la reprise du championnat de seconde division où le Biarritz 
Olympique se déplacera à Aurillac, une terre jamais facile à conquérir, mais où il serait important
de l’emporter pour marquer ses ambitions dès le début du championnat. 
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